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Sur la manie des procès : Une ambition démesurée, l'entêtement,

('une rivalité mesquine, une injustice criante, une certaine soif de
« vengeance ou même un simple esprit de chicane fait naitre un pro-
« cès ; lequel une fois commencé sera soutenu par lorgueil, et trai-
«nera à sa suite, la haine, la rancune, la division dans une paroisse
« ou au sein d'une famille, quelquefois la ruine et le désespoir. Que
« de bons citoyens seraient encore heureux et respectés sur leur terre,
((livrée à d'autres à la suite de procès qu'ils auraient évités avec
((avantage. »

**

Nous nous bornons à cette analyse imparfaite et à ces quelques
fragments.

Avant de terminer, nous nous permettons d'offrir à Mgr l'évêque
de Valleyfield nos plus sincères félicitations pour -a lettre vIiment

pastorale et nous ne doutons pas que les enseignements solides et

pratiques qu'elle contient ne produisent les plus heureux résultats.

RANCOIS N... avait tiré au sort, il y a deux ans. Il
n'était pas des moins malins et avait été placé comme
ordonnance chez un officier, et celui-ci était particu-

lièrement satisfait de lui.
Un jour, son chef voulut le régaler d'un verre de genièvre.
« Merci, capitaine, répondit le jeune soldat, je n'eu prends ja-

mais, je suis abstinent. »
« Il faut cependant prendre un petit verre, vous avez brave-

ment travaillé etje le veux. »
Le jeune homme resta ferme.
i Je vous l'ordonne, il faut. »
e C3pitaine, je n'ai jamais désobéi à un de vos ordres, mais

je ne bcirai pas 1 
a Eh bien ! vous vous en repentirez ; vous savez que tous

mes ordres doivent toujours être ponctuellement exécutés, et
vous n'ignorez pas que je sais être sévère quand il le faut i

« Capitaine, c'està e · e e boirai pas. »
« Dans ce ca e vo 1e d'arrêt I »
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